
 
 

 
Dicranum viride 
Das Grüne Besenmoos 
Wächst auf auf Buchen, Hainbuchen, Eichen, 
meistens auf älteren Bäumen, im unteren Bereich des Stammes. Die Vermehrung erfolgt 
vegetativ, durch Bruchblätter. 
Das Grüne Besenmoos ist integral durch das großherzogliche Reglement vom 8. Januar 
2010 geschützt und als near threatened („Vorwarnliste“) auf der Roten Liste der 
Bryophyten Luxemburgs verzeichnet. Sie steht ebenfalls auf der Artenliste des Plan 
National Protection de la Nature (PNPN) sowie auf den Anhängen II, IV und V der FFH-
Richtlinie 92/43/EWG. 
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Caractères diagnostiques

Espèce acrocarpe, vert foncé à olivâtre parfois presque noir
(dans les formes vieillies), formant des touffes de 1,5 mm à 
3,5 mm de haut.
Tige de 15 à 30 mm, dressée, rameuse (dichotome).
Feuilles dressées de 4 à 5 mm de long, lancéolées, longuement
subulées, concaves, entières (non dentées ou très faiblement à
l’apex), flexueuses, parfois falciformes secondes, très fragiles,
presque toujours brisées aux deux tiers de la base sauf chez les
feuilles juvéniles.
Limbe foliaire à une seule assise cellulaire, même à la marge,
sauf ici et là sur le limbe dans la partie apicale (quelques portions
d’assises marginales à deux cellules).
Cellules de la base foliaire allongées, mais ne dépassant pas 30 µm
de long.
Cellules alaires atteignant la nervure, brunissant à la marge.
Cellules foliaires non poreuses, peu allongées (2/1 environ),
légèrement papilleuses sur le dos (il existe une forme à face
foliaire dorsale papilleuse : var. papillosum Warnst.).
Nervure forte (90 à 140 µm de large à la base), atteignant le som-
met de la feuille et occupant presque toute la pointe. 
Le limbe y est réduit à un rang de cellules isodiamétriques 
(8-10 µm de large) à parois assez épaisses formant souvent un
léger bourrelet bistratifié (à deux couches de cellules visibles en
coupe transversale de la feuille).
Feuilles périchétiales engainantes, brusquement contractées en
une très longue pointe subulée.
Gamétophytes d’aspect identique.

Confusions possibles

Des confusions sont possibles avec d’autres espèces du genre
Dicranum :
- Dicranum strictum Schleich. ex Mohr (= Dicranum tauricum
Sap.), espèce surtout sapro-lignicole aux cellules foliaires
basales plus longues (30-100 µm, avec un rapport de 3-4/1) et
dépourvue de tissus multistratifiés ;
- Dicranum montanum Hedw., espèce épilithique à sapro-ligni-
cole ou corticole, en touffes vert-jaunâtre, qui présente des
feuilles fortement crispées à sec (il existe une forme à petites
feuilles : var. pulvinatum), à pointe très fortement dentée mais
non brisée ;
- Dicranum fulvum Hook., espèce essentiellement épilithique à
humo-épilithique acidiphile dont le limbe foliaire possède deux
ou trois assises cellulaires ;
- Dicranum flagellare Hedw., espèce à feuilles ovales lancéolées,
falciformes secondes un peu crispées à sec, de 2-3 mm de long,
fortement subuleuses dans la moitié supérieure, à pointe souvent
obtuse et marge foliaire denticulée devenant rugueuse vers
l’apex. L’espèce présente des rameaux julacés propagulifères.

Caractères biologiques
Le Dicrane vert forme des coussinets vert foncé (type biologique :
bryochaméphyte pulvinoïde).

Biologie de la reproduction

Le gamétange mâle est inconnu.
La capsule est petite (2,5-3 mm), dressée, symétrique, oblongue,
à peine incurvée, jaune-brunâtre et, une fois vide, discrètement
ridée à sec. L’anneau de l’urne est à deux rangs de cellules
larges, avec un péristome rouge. L’opercule jaune présente un
long bec oblique de 1,25 à 2 mm. La soie est dressée et mesure
de 2 à 3 cm de haut ; d’abord jaune, elle devient ensuite rouge-
brun. Les spores, d’un diamètre de 16 à 21 µm, sont mûres en
juillet-août.
La multiplication végétative s’effectue par le biais des apex
foliaires brisés servant de propagules. Cette propagation est par-
ticulièrement nette lorsque l’humidité de l’air est saturante dans
la mesure où le port de l’espèce se modifie considérablement, les
feuilles sont alors dressées et deviennent particulièrement cas-
santes. La colonisation ascendante des troncs peut être soutenue
par la dispersion des propagules assurée par des animaux grim-
peurs (petits mammifères, gastéropodes, insectes…).

Aspect des populations, sociabilité

L’espèce apparaît souvent en petites touffes ou en coussins 
isolés, en densité faible, associée à d’autres espèces occupant le
même biotope (Dicranum montanum, Hypnum cupressiforme
var. filiforme). Parfois les touffes, fixées sur les troncs à 

Bryophytes

Dicranum viride (Sull. et Lesq.) Lindb.
Le Dicrane vert
Bryophytes, Mousses, Dicranales, Dicranacées
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Empfohlene Maßnahmen zum Erhalt und zur Förderung der bekannten 
Populationen des Grünen Besenmooses (Dicranum viride) 
 
Allgemeine Maßnahmen, die zur Förderung des Grünen Besenmooses im 
Umfeld bekannter Populationen beitragen können, sind: Laubbäume alt 
werden zu lassen und insbesondere der Erhalt von tatsächlichen und 
potenziellen Trägerbäumen mit besonderer Wuchsform (schräg stehende 
Stammabschnitte, Verdickung der Stammbasis etc.). Die wenigen 
Waldbestände mit bekannten Vorkommen von Dicranum viride sind sehr 
zurückhaltend und mit Blick auf die oben genannten Habitatansprüche des 
Mooses zu bewirtschaften. Die Frage einer forstlichen Nutzung sollte vor 
dem Hintergrund der Standortbedingungen, der Populationsgröße sowie 
der räumlichen Verteilung der Trägerbäume differenziert beantwortet 
werden. Bei Populationen mit < 20 Trägerbäumen, die in geklumpter 
Verteilung stehen, liegt eine Ausweisung als Habitatbaumgruppe oder 
Waldfläche mit natürlicher Entwicklung (NWE-Fläche) nahe. Insbesondere 
bei kleineren Populationen ist zusätzlich die Ausweisung einer Pufferzone 
ohne forstliche Nutzung notwendig.  
Dies bedeutet, dass  
(a) in der unmittelbaren Umgebung (ca. 50 m) von besiedelten Bäumen 
keine Bäume entnommen werden und  
(b) in der weiteren Umgebung (ca. 100 m) der Vorkommen keine größeren 
Auflichtungen erfolgen sollten, um das Aufkommen von Gehölzjungwuchs 
im Bereich der Trägerbäume des Grünen Besenmooses zu vermeiden 
(Drehwald & Herzog 2014).  
Eine Kennzeichnung der Trägerbäume vor Ort und ihre Dokumentation im 
GIS der Forstbetriebe ist zu empfehlen.  
 
Bestände, deren Struktur aktuell gut für das Grüne Besenmoos geeignet ist, 
können unmittelbar aus der Nutzung genommen werden. Dies gilt für 
Bestände mit von Natur aus hellem Bestandesklima, beispielsweise an 
Steilhängen. In aufgelichteten Waldbeständen, in denen Gehölzjungwuchs 
aufgekommen ist, muss dieser in einem Radius von 3–5 m um die 
besiedelten Stämme entfernt werden, da das Grüne Besenmoos bei 
stärkerer Beschattung abstirbt. Diese Erhaltungsmaßnahmen sind 
übergangsweise erforderlich, bis die Bestände eine stabile für das Grüne 
Besenmoos geeignete Struktur entwickelt haben. In Zweifelsfällen empfiehlt 
es sich, Moosexperten hinzuzuziehen. 
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Fazit für die Praxis 
 
• Das Grüne Besenmoos (Dicranum viride) kommt in Luxemburg nur im 
Gutland vor, hauptsächlich in folgenden Naturäumen: Stegener Gutland, 
Schoffielser und Müllerthal Gutland, Pafebierger und Oetringer Gutland, 
Mosel Vorland und Syretal, Südliches Gutland, Ösling Vorland. Die Art wächst 
epiphytisch an alten Buchen und Eichen, manchmal an Hainbuchen. Die 
Populationen können sehr klein sein (1 Tägerbaum), aber auch recht groß mit 
über 20-30 Trägerbäumen. 
 
• Diese Moosart zeigt eine enge Bindung an alte Laubbäume in Wäldern mit 
langer Habitatkontinuität auf basenreichen Standorten. 
 
• Als Naturnähezeiger, Rote-Liste-Art und Anhang-II-Art der FFH-Richtlinie 
verdient sie eine besondere Aufmerksamkeit vonseiten der Forstwirtschaft 
und des Naturschutzes. 
 
• Trägerbäume des Grünen Besenmooses sollten markiert und geschützt 
werden. 
 


